Défauts fréquents, leurs conséquences et les solutions

Saxophone

	
	Défaut
	Conséquences
	Solutions

	Posture
	- tête penchée sur le côté gauche
	- donne mal au cou et limite l’action du larynx, apparence ridicule
	- faire pivoter le bec (il n’a pas à être enligné avec le corps du sax.)

	
	- corps penché vers l’avant
	- limite la capacité pulmonaire et coince le diaphragme

- maux musculaires

- réduit la flexibilité et la dextérité
	- porter les lunettes! (la mode et la gêne font parfois oublier cet aspect fondamental de la lecture)

	
	- épaules relevées
	
	- détendre tous les muscles du corps. Le pire ennemi de la dextérité est la robustesse.

- coller les doigts aux clés

	
	- doigts crispés et éloignés des clés
	
	

	Attaque
	- au palais
	- imprécise, lente et très difficile pour les notes extrêmes
	- la langue doit attaquer en touchant le dessous du bout de l’anche

	
	- à la gorge
	- idem qu’au palais. On entend parfois des sons gutturaux et des diphtongues.
	

	
	- explosive
	- intonation fluctuante, sonnera « TAhuuu »
	- maintenir l’embouchure stable en tout temps (il s’agit d’une différence fondamentale entre les instruments à anche simple et les autres bois qui, eux, adaptent l’embouchure selon l’intensité)

	Embouchure
	- trop serrée
	- intonation trop haute, surtout dans l’aigu. Le saxophoniste risque aussi de se blesser la lèvre inférieure avec ses dents.
	- jouer des octaves avec un accordeur ou, mieux, par-dessus le son tenu d’un synthétiseur (cela développe l’oreille)

	
	- usage d’un papier par-dessus les dents inférieures
	- le saxophoniste s’habitue à jouer trop serré (voir ci-dessus)
	- pousser davantage le bec sur le tenon afin d’accorder le saxophone plus haut. Le musicien devra désormais ouvrir davantage la mâchoire pour jouer juste, ce qui rendra obsolète l’usage du papier.

	
	- trop de lèvre posée sur l’anche
	- timbre sourd et impur, difficulté dans les extrêmes, intonation basse
	- retrousser la quantité de lèvre qui correspond approximativement au son « V »

- vérifier l’intonation de plusieurs notes et trouver la quantité de lèvre optimale, c’est-à-dire celle qui permettra de jouer juste sur toute l’étendue

	
	- pas assez de lèvre posée sur l’anche
	- timbre perçant et risques de canards (notes suraiguës incontrôlées)
	

	Respiration
	- inspiration claviculaire
	- faible apport en air, timbre mince et fragile
	- loger l’air dans l’abdomen puis vis-à-vis les reins et, finalement, dans le thorax. Pour ce faire, inspirer en prononçant « Ha – wa – ï ».

	
	- souffle court
	- effort considérable pour jouer, incapacité de tenir jusqu’au bout des phrases, essoufflant pour le public
	- voir ci-dessus

- arrêter de fumer!

- pratiquer de l’exercice physique qui améliore l’efficacité d’oxygénation (vélo, natation, course, soccer, hockey…)

	Équipement et entretien
	- anche trop forte, vieille ou mauvaise
	- timbre impur, aigu trop haut, grave difficile
	- sabler l’anche. Si elle demeure récalcitrante, la marque d’un « x » sur son talon et changer d’anche. (Lorsqu’une anche a obtenu 3 « x », la jeter.)

- au besoin, adopter une force d’anche moindre de ½ point. Inutile de jouer des anches trop fortes : il faut trouver sa force et cela varie d’une personne à l’autre.

	
	- anche trop faible, vieille ou mauvaise
	- aigu difficile (il casse/craque)

- timbre pauvre (des harmoniques manquent)

- intonation basse dans l’aigu

- intensités limitées
	- la couper d’un cheveu avec un coupe-anche. Si elle demeure faible ou qu’elle développe d’autres défauts, la jeter.

- au besoin, adopter une force d’anche supérieure de ½ point

	
	- laisse s’accumuler de la condensation dans l’instrument
	- la condensation sur le bout de l’anche produit des parasites dans le son
	- supprimer la condensation du bout de l’anche en créant un succion subtile avec le bec (comme en donnant un bec au bec)

	
	- aspire violemment la condensation accumulée dans l’instrument
	- fait remonter l’excès de condensation sur l’anche et crée un son parasité
	

	
	- mauvais ajustement des clés
	- des notes graves « roulent », ne sortent pas ou exigent un effort considérable
	- faire réparer l’instrument dès que possible. En attendant, appuyer plus fort sur les clés, au détriment de la dextérité et au risque de se blesser.

	
	- bec trop ouvert ou de mauvaise qualité
	- son impur, rauque

- intonation variable

- intensité incontrôlée
	- voici les bons modèles de becs classiques : Jupiter 4C ou Yamaha 4C pour les débutants; Selmer C** pour les avancés. Les marques suspectes et les becs de jazz sont proscrits en musique classique.

	
	- instrument sale
	- les tampons collent, l’action est ralentie, le son est parasité
	- passer des écouvillons dans le bec, le bocal et le corps après chaque utilisation

- jouer la bouche propre

- avaler sa salive avant de souffler


Évolution normale d’un élève assidu

Saxophone

	Niveau académique
	Technique
	Intensité
	Intonation
	Vibrato

	Secondaire 1

Secondaire 2

Secondaire 3

Secondaire 4

Secondaire 5

Cégep

Université
	Surtout conjoint, jusqu’à 1 altération.

Conjoint et disjoint, jusqu’à 2 altérations.

Jusqu’à 3 altérations.
Jusqu’à 4 altérations.

Plusieurs altérations accidentelles.
Armure complète et atonal.
	Un palier : f
Deux paliers : mf et redoutable ff
De p à f.
De pp à f.

De pp à ff maîtrisé.

De ppp à ff.
	Aléatoire.
Insouciante : les notes fausses ne sont pas ajustées.

Juste pour le grave et le moyen, faux dans l’aigu.
Juste sur toute l’étendue mais haut dans l’aigu lorsque l’intensité est douce.

Juste en toutes circonstances.
	Timide et incontrôlé.

Affirmé mais utilisé sans discernement.

Joli et utilisé avec goût.


